
Unç faible rougeur colorait. les joues brunes de Pascale; dans le
silence, on entendait presque les battements de son cœur oppressé
d'une joie qu'elle s'efforçait de dissimuler ; les yeux baissés, elle ré-
pondit à demi-voix, laissant comme malgré elle échapper l'aveu de ses,
sentiments combattus et cachés.

-Peut-être avez-vous raison... et ces choses sont-elles dans la jus-
tice et la vérité... Les voies de Dieu sont insondables.

-Combien je suis heureux... profondément heureux ! mademoiselle,
de vous voir dans ces dispositions... Alors je puis donc espérer... ?

.- Il faut que je consulte mon père... Bien des obstacles... Certes...
il doit apprécier comme je le fais... la générosité, la délicatesse de
votre procédé... dans un moment où... où des épreuves si graves...
Mais vous connaissez nos principes... les volontés arrêtées de mon
père... il sera difficile...

Elle balbutiait, parlant à demi-voix, immobile, son long visage
s'éclairant d'une sorte de flamme intérieure qui semblait arriver lente-
ment d'un foyer lointain.

"Elle est presque belle ainsi, pensait Serge; il faut qu'elle ait pour
sa jeune sour une bien vive tendresse... la voici tout heureuse de
penser que la destinée vient réparer ses torts envers eux... Allons, je
l'avais trop sévèrement jugée..."

Et tout haut:
- Si je me suis permis de m'adresser à vous d'abord, mademoiselle,

c'est que je connais l'influence grande et méritée que vous avez sur
monsieur votre père, que sa décision dépendra beaucoup de la vôtre...

-Mon père, en effet, m'accorde une confiance très grande, mais,
dans une circonstance de cette gravité, lui seul décidera, il est le chef
de la famille, et je ne saurais prendre un tel engagement sans son agré-
ment absolu...

-Je ne vous demande point d'engagement, dit doucement Serge.
-Comment... point d'engagement ?
-Il me suffit que vous veuilliez bien user de votre influence sur

monsieur votre père pour qu'il accueille la demande que je veux lui
faire.

Le visage de Pascale exprimait un embarras, un étonnement extrêmes.
-Après ce que je me suis laissée aller à vous répondre tout à l'heure,

et qui était à mes yeux le plus grand des encouragements, que ne
devrait peut-être pas se permettre une fille de ma race... je ne saurais,
monsieur, lui en parler directement... Puisque je vous permets de le
faire... ajouta-t-elle, en devenant plus rouge encore, toute palpitante
sous les grands voiles qui l'enveloppaient.

-Je suivrai vos ordres, mademoiselle, dit Serge un peu étonné et
déçu. Mais j'avais pensé que, favorablement impressionné par vous, il
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